Musée Farshtchian 
La miniature contemporaine persane attend de son auteur, une double action : Outre un grand talent et un goût subtil, le miniaturiste doit se passer maître dans les techniques de cet art raffiné et d'en connaître les secrets qui l'ont fait un art à part, mais aussi de maîtriser ses secrets esthétiques.
Francis Richard, responsable du secteur des manuscrits de la BNF, bibliothèque nationale de France ne peut cacher son admiration devant les tableaux du maître Farshtchian. « Quiconque se trouve pour la première fois devant une étude ou une toile, signée Mahmoud Farshtchian, se sent emporté par une grande émotion et dès le premier regard, il prendra conscience que l'œuvre du maître Farshtchian cristallise tout les principes et les techniques, hérités des anciens mais elle a aussi ses propres traits caractéristiques. 
C'est cette même alchimie qui a fait du maître Farshtchian une des figures de proue de la miniature et qui lui a valu cette variété et richesse incomparable de ses œuvres devant lesquelles l'œil se sent fasciné et jamais fatigué. En fait, qui pourrait dire qu'il n'a pas été impressionné par la palette sublime des couleurs de Farshtchian. La palette du maître retrace une subtile combinaison des nuances des plus foncées aux plus pâles des couleurs. Les plus sombres trouvent, sous le coup de pinceau de Farshchian, leur place aux côtés les plus effacés. Cette parfaite combinaison de couleurs embellit les tracés fins, les nuages en flammes, les arabesques montant en spiral vers le haut, les chevaux fougueux qui s'élancent dans l'air, les oiseaux au plumage multicolores se mouvant sur ce fond d'ambiance paradisiaque, tous et tout se conjuguent pour communiquer au spectateur la force de vie et une ferveur indescriptible et l'emmener sur ses ailes au monde du sacré. Mahmoud Farshtchian est aussi le digne héritier de la palette des maîtres de miniature et de l'enluminure des époques timouride et safavide, qui cristallisaient à travers leurs œuvres cette conception avancée de la « couleur ». Un sentiment qui se fait à la fois puissant et insaisissable devant le paysage iranien avec ses montagnes couvertes de couleurs merveilleuses, avec son ciel de mille couleurs et son horizon immense, ce trait d'union de la terre et du ciel. 
Le ciel iranien concrétise la palette la plus variée qu'un artiste pourrait s'arroger d'être le tenant ; du rouge flamboyant à l'or, de la turquoise matinale au bleu foncé du soir, embelli de toute une myriade de constellations à mille feu, et explique la pérennité de la miniature persane dont le pinceau a su tracer sur la toile cette même impression à son plus haut degré.
Fort d'une grande lucidité et d'une conception raffinée de l'art, notre artiste connaît les toiles de ses prédécesseurs, qu'ont alimenté les textes de la littérature persane, ces textes signés Ferdowsi, chantre de la poésie épique persane ou Nezami, le grand poète de Gandjeh, qui ont toujours renforcé l'esprit persan. Ces textes qui illustrent les champs de bataille, les scènes de chasse ou de banquet, qui figent les instants idylliques, se reflètent tour à tour dans le miroir des toiles de peinture, cristallisant l'univers merveilleux de l'image et de l'imaginaire des Iraniens érudits, ce même univers où la poésie règne en maître incontesté, ce même univers intemporel qui traduit la gloire et la grandeur du passé et du présent.
Et dans cette même lignée, Mahmoud Farshtchian y occupe une place notoire. Méditons même pour quelques instants, sur ces oiseaux merveilleux, ces simorghs qui tiennent sous leurs ailes le ciel, ou bien à ces héros fabuleux de la mythologie persane que le miniaturiste a illustré la vaillance sur les scènes de bataille. Tout cela est la manifestation par excellence des hommes qui ont su résister même aux instants les plus durs, et aussi la cristallisation des chants les plus mélodieux et le créateur des instants quoique éphémères où l'homme est parvenu à s'émanciper de la fatalité que la voûte tournante lui avait réservé. Le maître Farshtchian a su appréhender cet instant global du bonheur, le figer à jamais sur la toile, avec son pinceau sublime et subtile. Il paraît pourtant difficile de parler de cet artiste hors du commun sans évoquer son imaginaire extraordinaire et sa puissante créativité. Ces toiles invitent le spectateur au monde des rêves. Fantastique et merveilleux, le monde de Farshtchian n'est pas le lieu de confrontation du réel et de l'imaginaire, c'est là où le réel et le fantastique se combinent dans une harmonie surprenante. Les paysages, la nature et les objets sont dans les tableaux de Farshtchian, à la fois reconnaissables et inconnus. Vous pouvez les identifier mais ils sont aussi mystérieusement et subtilement déformés. Des dédales de ces rêves découlent ce même état que donnent ces nuages qui sont la manifestation de l'éternel, ce symbole que les Iraniens depuis l'époque médiévale ont admis comme l'ornementation et la couverture du ciel dans les miniatures. Ces lignes courbes, ces arabesques nous emportent dans le tourbillon des rêves, nous appellent à nous interroger sur nous-mêmes : d'où sommes-nous, qui sommes-nous ? Sommes-nous les habitants de ce monde que le pinceau de Farshtchian a tracé sur la toile ? 
Laissons la bride de notre imagination suivre les traces de l'artiste, qui nous emmènera à travers ces œuvres dans l'exaltation mystique. Ne serait-ce pas la meilleure façon de saluer en cet artiste si doué, son grand talent.

